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À l'occasion d'une révision morphologique de Galeanella 
panticae ZANINETTI et BRONNIMANN in BRONNIMANN, 

CADET, RICOU et ZANINETTI, 1973, décrite originelle- 
ment dans des calcaires récifaux d'âge norien, situés 
dans les Dinarides internes aux confins de la Bosnie et 
de la Serbie (Fig. 1), quelques Foraminifères nouveaux 
ont été découverts, parmi lesquels Miliolerhina stellata 
n. gen., n. sp., et Hirsutospirella pilosa , n. gen., n. sp. 

Ces Foraminifères proviennent d'une série d'affleurements 
de calcaires triasiques massifs, à Stromatopores et Poly- 
piers, identiques à ceux de la Nappe du Semeé (Zone 
de Golija), dont la série stratigraphique épaisse, carbona- 
tée, est représentée par des faciès de plate-forme, déve- 
loppée depuis le Trias moyen jusqu'au Lias. 

Les affleurements triasiques étudiés se situent au SSW 
de la localité de Rogatica, près du village de Mesiéi 
(Fig. 1) et apparaissent sous forme de horsts de calcai- 
res massifs, au milieu de la formation des ‘“'Diabases- 
Radiolarites'"'. Leur taille est variable, de quelques cen- 
taines de mètres carrés à de vastes zones calcaires, com- 
me celle qui est entaillée par le canyon de la Praëa 
en amont de Mesiéi. À cet endroit précisément se situe 
la localité-type de Galeanella panticae, qui a permis 
d'attribuer un âge norien à la base (environ 250 m) de 
la série calcaire. 

L'échantillon KD B32, prélevé dans cette même région, 
non loin de la localité précédente, contient les nouveaux 
Foraminifères Miliolechina stellata, n. gen., n. sp., et 
Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. Sp. 
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Miliolina DELAGE et HEROUARD, 1896 
Miliolacea EHRENBERG, 1839 
Miliolechinidae ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI 
et CADET, n. fam. 

Définition de la famille : 
Pour l'instant, celle du genre Miliolechina, n. gen. 

Miliolechina ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILELI 

et CADET, n. gen. 

Espèce-type : 
Miliolechina stellata ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI 

et CADET, n. gen., n. sp. 

Définition du genre : 
Test de petites dimensions, en forme de sphérule épi- 
neuse; stade initial probablement quinqueloculin, puis 
loges hémisphériques (?), portant de larges épines creu- 
ses se fixant autour de Ia spire initiale selon un mode 
indéterminé (trochospiralé ?), faisant apparaître en section 

un arrangement ‘'pseudoquinqueloculin"; paroi imperforée, 
de texture porcelanée; ouverture inconnue. 

Miliolechina stellata ZANINETTI, CIARAPICA, 

CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 
PI. 1, fig. 1-9; PI. 2, fig. 1-9; 
Holotype, PI. 1, fig. 1; PI. 11, fig. 1. 

Holotype : | 
individu illustré en PI. 1, fig. 1 et PI. I, fig. 1; il provient
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Fig. 1 

B32. 

: Paléozoïque de Foëa-Praëa. 

Carte géologique schématique des confins de la Bosnie et de la Serbie et localisation de l'échantillon KD 

: Calcaires lités (Trias, Jurassique) de l'unité de Rogatica. 

: Calcaires massifs (Trias moyen et supérieur) de la nappe du Semeé. 

1 
2 
3 : Ophiolites et formation des "Diabases-Radiolarites". 
4 
5 : Néogène du bassin de Rogatica. 
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de l'échantillon KD B32 (b). 

Paratypes : 
Individus illustrés en PI. 1, fig. 2-9 et PI. Il, fig. 2-9. 

Localité-type : 
Mesiéi, localité située 5 km au SSW de Rogatica (Bosnie) 
et 45 km à l'ESE de Sarajevo. Carte au 1/100'000 de 
Yougoslavie, feuille ViSegrad. 

Niveau-type : 
Norien. 

. Matériel : 

‘Une dizaine d'individus ont été étudiés dans la localité- 
type seulement (échantillon KD B32). 

Association : 
Miliolechina stellata, n. gen., n. sp., est associée 

à de nombreux autres Foraminifères : . 
Galeanella panticae ZANINETTI et BRONNIMANN 
in BRONNIMANN, CADET, RICOU et ZANINETTI, 1973 

Galeanella variabilis ZANINETTI, ALTINER, DAGER 
et DUCRET, 1982 
Spiriamphorella 7? sp. 
Orthotrinacria expansa (ZANINETTI, ALTINER, DAGER 
et DUCRET, 1982) 
Ophthalmidium spp. 

Paraophthalmidium spp. 

Nodophthalmidium sp. 
"Sigmoilina" schaeferae ZANINETTI, ALTINER, DAGER 
et DUCRET, 1982 

Quinqueloculina ? sp. (à loges anguleuses) 
Altinerina meridionalis ZANINETTI, CIARAPICA, DE- 
CROUEZ et MICONNET, 1984 
Kaeveria fluegeli (ZANINETTI, ALTINER, DAGER et 

DUCRET, 1982) 
Neocendothyra 7? sp. 
Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp. 

Duostominidae, etc, 

ainsi qu'aux organismes Incertae sedis : 

Foliotortus spinosus PILLER et SENOWBARI-DARYAN, 
1980 
Paraeolisacecus 

SCHAFER, 1980 
Actinotubella gusici SENOWBARI-DARYAN, 1984 
Problematicum 4 FLUGEL, 1964 
Tubiphytes sp. 

endococcus  SENOWBARI-DARYAN et 

Extension stratigraphique et milieu : 
L'espèce est connue dans le Norien en faciès récifal, 
pour l'instant seulement dans les Dinarides internes. 

Description morphologique : 
La morphologie générale de Miliolechina stellata,, 
n. gen., n. sp., est approximativement celle d'une sphé- 
rule épineuse, au moins au stade adulte. 
Le test, de très petites dimensions (diamètre maximum 
0,1 à 0,2 mm), ne peut être repéré qu'à l'examen sous 
un fort grossissement, raison pour laquelle ce Foramini- 
fère a échappé à nos précédentes observations du maté- 
riel. réétudié. Il se présente dans les plaques minces en 

sections diverses, le plus souvent tangentielles, et centrées 

  

Planche !| 

Fig. 1-9 : 

1 : Holotype; 2-9 : paratypes. 

Echantilion KD B32, Norien 

Miliolechina stellata. ZANINETTI, CIARAPICA, CIRIELI et CADET, n. gen., n. sp.



 



334 Louisette Zaninetti et al. 

seulement chez l'holotype (PI. 1, fig. 1; PI. Il, fig. 1) 
et peut-être chez le spécimen illustré en Pl. !, fig. 4 
et PI. 11, fig. 4. 
Le test de Miliolechina stellata , n. gen., n. sp., est 
probablement septé; en effet, bien que les limites des 
loges n'aient pas été observées au niveau des ouvertures, 

qui restent inconnues, il est retenu probable qu'une sub- 
division du test existe, la morphologie de ce Foraminifère 
étant peu compatible avec une structure tubulaire. 
L'holotype (PI. 1, fig. 1; PI. I, fig. 1) représente le plus 
petit spécimen étudié, avec un diamètre maximum de 
0,1 mm. Cette section montre le proloculus, subcentrai, 
et l'arrangement des loges initiales sur un tour complet, 

selon un mode probablement quinqueloculin. Ce premier 

stade est suivi de loges aux sections piriformes. (5 sont 

visibles chez l'holotype), qui se prolongent distalement 
dans des épines creuses, à base large, dont la longueur 
totale ne peut être estimée sur nos sections. Ces épines 
sont de toute manière plus longues que la hauteur totale 
des loges. 

La présence d'épines suggère que la forme des loges, 
‘au moins au stade adulte, est plutôt hémisphérique, donc 

de structure non miliolide. Ces demi-sphères épineuses 
semblent juxtaposées les unes aux autres, convergeant 

vers un centre quinqueloculin, autour duquel les loges 
s'arrangent selon un mode indéterminé (trochospiralé ?), 
faisant apparaître en section une disposition ‘pseudoquin- 

queloculine" (PI. 1, fig. 1, 3, 9; PI. I, fig. 1, 3, 9). De 
l'extérieur donc, le test de Miliolechina stellata, 
n. gen., n. sp., ressemblerait davantage à celui d'une 
Schackoine, qu'à celui d'une Quinqueloculine. 
A l'appui de cette hÿpothèse, on peut remarquer en effet 
qu'aucune loge périphérique ne montre un profil allongé 

sur nos sections. S'il en était ainsi, les loges recouvri- 
raient à raison de 5 (ou davantage) par tour l'ensemble 

du test, ne permettant plus aux épines des loges sous- 

jacentes d'apparaître en surface: comme cela est le 
cas, par exemple, chez les spécimens 3 et 6 des PI. 1 
et 2. En outre, la présence d'épines tubulaires est elle 
aussi peu compatible avec l'existence de loges ailongées, 

s'étendant d'un pôle à l'autre du test, qui porteraient 
dans cette éventualité d'épaisses crêtes fortement saillan- 
te, et non des épines. Le problème de la communication 

entre les loges du stade adulte reste cependant à élucider. 

Encore à propos de la forme des loges, on peut remarquer 
que dans l'avant-dernier tour au moins, celles-ci présen- 
tent de courtes épines (peut-être en partie résorbées 
au cours de fa croissance) et que des épines bien déve- 

“Toppées n'existent que dans le dernier tour. Dans le stade 
initial quinqueloculin, il est probable que les loges en 

soient dépourvues. 
La dernière Îoge enfin montre une sorte de contrefort 
basal, en forme de collerette (7?) (PI. 1, fig. 1, 3; PI. 
H, fig. 1, 3), qui d'une part semble renforcer la structure 

.de la loge, d'autre part pourrait constituer un dispositif 

supplémentaire d'équilibrage du test, de fonction compa- 
rable à celle des épines. 
La paroi de Miliolechina stellata , n. gen., n. sp., est 
microgranulaire, sombre en lumière transmise, de texture 

originelle probablement porcelanée; elle ne montre pas 
de perforations. 

L'ouverture n'a pas été observée. 

Remarque : 

Miliolechina stellata, n. gen., n. sp., ne s'apparente. 

à aucun Foraminifère connu des auteurs. D'autre part, 
la présence de loges hémisphériques (?) épineuses, au 
moins dans les derniers stades, ne permet pas de rappro- 

Sur la signification de la présence d'épines ou autre 
dispositif (pilosité) de fixation chez de nombreux organis- 
mes présents dans les formations récifales du Trias supé- 
rieur, le lecteur se référera à nos remarques in SENOW- 
BARI-DARYAN, CIARAPICA, CIRILLI et  ZANINETTI 

(1985). 

Rotaliina DELAGE et HEROUARD, 1896 
Spirillinacea REUSS, 1862 ? 
Hirsutospirellidae ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI 
et CADET, n. fam. 

Définition de la famille : 
Pour l'instant, celle du genre Hirsutospirella, n. gen. 

Hirsutospirella ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI 
et CADET, ngen., n. sp. 

Définition du genre : 
Test de petites dimensions, de forme conique fortement 
aplatie; proloculus suivi d'un deutéroloculus non divisé, 
trochospiralé; présence d'un large ombilic, très peu pro- 
fond; paroi calcaire, hyaline, perforée (?); face spirale 
recouverte d'une abondante pilosité sombre, de texture 
microgranulaire, et d'épines suturales, l'ensemble servant 

à la fixation; face ombilicale recouverte d'une pilosité 
simple, sans épines; ouverture inconnue,. probablement 
simple, terminale. 

Hirsutospirella pilosa ZANINETTI, CIARAPICA, 

CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 
PI. U, fig. 1-8; PI. IV, fig. 1-7; PI. V, fig. 1-11; 

Fig. 2 A, B. 
Holotype, PI. 3, fig. 2; PI. 4, fig. 2. 

1980. Foliotortus spinosus, n. gen., n. sp., PILLER et 

SENOWBARI-DARYAN, pl. 23, fig. 1, 10. 

Holotype : 
Individu en section axiale décentrée, illustré en PI. li, 
fig. 2; Pl. IV, fig. 2; il provient de l'échantillon KD 
B32 (c). 

Paratypes : 
individus illustrés en PI. 111, fig. 1, 3-8; PI. IV, fig. 
1, 8-7; PI. V, fig. 1-3, 5-7, 9-11. 

Localité-type : 
Mesiéi, localité située 5 km au SSW de Rogatica (Bosnie) 
et 45 km à l'ESE de Sarajevo. Carte au 1/100'000 de 

Yougoslavie, feuille ViSegrad. 

Niveau-type : 

Norien. 

Matériel : 
Une vingtaine d'individus ont été étudiés dans la localité- . 
type seulement (échantillon KD B32). 

Distribution géographique : 
L'espèce est connue dans les Dinarides internes, et en 
Sicile (PILLER et SENOWBARI-DARYAN, 1980, pl. 
23, fig. 1, 10). 

Association : . 
Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp., appartient à 
la même association de Foraminifères et Incertae sedis 
que Miliolechina stellata, n. gen., n. sp. (voir ci- 

  

cher cette forme des Miliolidae. C'est la raison de dessus). 

là proposition de la famille des Miliolechinidae, n. fam., 

pour l'instant monogénérique. 

Planche ll 

Fig. 1-9: Wiliolechina stellata ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 
1 : Holotype; 2-9 : paratypes. 
Echantillon KD B32, Norien
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Fig, 2 Hirsutospirella pilosàa ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 

Paratype, avec interprétation schématique. 

Echantillon KD B32, Norien. 

  
Extension stratigraphique et milieu 
L'espèce est connue dans le Norien en faciès récifal, 

pour l'instant seulement dans les Dinarides internes et 

en Sicile. 

Description morphologique : 

Le test conique, aplati, de Hirsutospirellàa pilosa, n. 

gen., n. sp., est de petites dimensions (diamètre basal 

environ 0,25 mm); il échappe lui aussi à un examen sous 
un faible grossissement, en outre en raison de la trans- 

parence de la paroi. 

Le test comprend un proloculus globulaire, suivi d'un 

deutéroloculus tubulaire, non segmenté, qui décrit une 
trochospire basse de 8-10 tours, les 2 derniers étant 

pratiquement alignés dans un plan. 

La trochospire délimite dans la partie centrale du test 

(sur 6-8 tours environ) un ombilic large et peu profond. 

L'enroulement est nettement évolute. 
La paroi du deutéroloculus est simple et transparente 

sous le microscope, raison pour laquelle la famille des 
Hirsutospirellidae, n. fam., est rapprochée des Spirillina- 
cea. En outre, bien que la présence de perforations n'ait 

n. gen., n. sp., rappelle beaucoup celui des Spirillines, 

en particulier celui des Turrispirillines, en raison de l'en- 

roulement hélicoïdal. 
Sur la face spirale, une épaisse pilosité sombre est 
développée, dont la texture, finement granulaire, montre 
localement des orientations radiaires de plus forte densi- 

té micritique, qui semblent émerger des sutures de 

la spire (PI. III, fig. 1-4; PI. IV, fig. 1-7; PI. V, fig. 
1, 6, 7, 9, 10). Ces zones de condensation de la pilosité, 
que l'on peut interpréter comme de véritables épines, 

sont particulièrement évidentes sur les sections subaxiales 
et tangentielles. Elles sont également bien visibles sur 
les spécimens attribués par PILLER et SENOWBARI- 
DARYAN (1980, pl. 23, fig. 1, 10) à Foliotortus spino- 
sus, qui se rapportent en réalité à notre nouvelle espèce. 
L'holotype d'Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp. 

(PI. 111, fig. 2; PI. IV, fig. 2), montre bien les caractères 
de l'espèce le profil subaxial très aplati, la section 

des tours en ‘gouttes d'eau", l'abondante pilosité spirale 

et les épines suturales (PI. Ill, fig. 2). L'ombilic est 
obturé par une concentration micritique qui semble 

correspondre à une pilosité ombilicaie, moins développée 

  

pas été mise en évidence, le test d'Hirsutospirella pilosa, cependant que celle de la face spirale. Ce caractère 

Planche II] 

Fig. 1-8: Hirsutospirella pilosa ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 

1, 3-8 : Paratypes; 2 : holotype; 4 : spécimen très semblable à la section de "Foliotortus spinosus" illustrée 

par PILLER et SENOWBARI-DARYAN, 1980, pl. 23, fig. 10. 
Echantillon KD B 32, Norien. 

Fig. 9 Reconstitution schématique de la coupe axiale d'Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp., et localisation des 

sections 1-8; PO : pilosité ombilicale; PS : pilosité spirale; E : épines.
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est également apparent chez l'individu de la Fig. 2 
A, B, de la PI. lil, fig. 7, et de la PI. IV, fig. 3. 
Notons encore que la pilosité spirale et ombilicale empri- 
sonne du sédiment micritique, ce qui peut ta rendre opa- 
que sous le microscope, parfois indistincte dans sa struc- 

ture fine. 
L'ouverture d'Hirsutospirella pilosa, n. gen., N. sp. 

n'est pas connue; en raison cependant de la structure 

générale du test, il est probable que l'ouverture soit 

simple, terminale. 

Remarque : 
Cette nouvelle espèce se distingue de tous les autres 
Spirillinacea, groupe auquel elle se trouve tentativement 
rattachée, par la présence d'une pilosité spirale et ombi- 
licale et d'épines suturales, inconnues chez les Foramini- 
fères trochospiralés du genre Turrispirillina, auquel 

Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp., semble par 

ailleurs s'apparenter. 

Un type semblable de pilosité existe chez un genre 

très différent de Foraminifère, Pseudocucurbita BORZA 
et SAMUEL, 1978, selon les observations récentes de 
SENOWBARI-DARYAN (information personnelle et à 
paraître). Il est intéressant de noter que Pseudocucurbita 
et Hirsutospirella, n. gen., vivent, à des époques diffé- 
rentes, dans le même milieu, ce qui peut signifier que 

le développement d'une pilosité et éventuellement d'épines 
chez les Foraminifères benthiques constitue Une forme 
d'adaptation assez constante à l'environnement récifal. 

Une telle structure peut servir à la fixation du test sur la 
bioconstruction elle-même, permettant aux microorganis- 
mes de résister aux énergies élevées qui continuellernent 
déferlent sur le récif. On a vu que d'autres organismes 
récifaux, sans doute dans un but commun, développent 
aussi des tests épineux. Ce sont, pour le Trias, ‘Foliotor- 
tus, Altinerina (voir SENOWBARI-DARYAN, CIARAPICA, 
CIRILLI et ZANINETTI (1985) et Miliolechina, n. gen. 

Notons enfin qu'Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp., 

se distingue généralement bien de Foliotortus spinosus 
PILLER et SENOWBARI-DARYAN, illustré sur notre PI. 
4, fig. 8, 9. Cette dernière espèce ne possède pas de 
deutéroloculus tubulaire, mais se caractérise par une 
sorte de lame spirale qui porte de longues épines beau- 
coup mieux individualisées que celles qui émergent de 
la pilosité d'Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp. En 
dépit de ces différences, deux spécimens appartenant 

à Hirsutospirella pilosa, n. gen., n. sp., ont été 
confondus par PILLER et SENOWBARI-DARYAN (1980, 
pl. 23, fig. 1, 10) avec Foliotortus spinosus. 

Remarque sur la distribution géographique de Miliolechi- 
na, n. gen., et d''Hirsutospirella, n. gen. 

Miliolechina, n. gen., et Hirsutospirella, n. gen., ne 

sont actuellement connues que dans les Dinarides pour 
le premier genre, dans les Dinarides et en Sicile ("Folio- 
tortus spinosus" de PILLER et SENOWBARI-DARYAN, 
1980, pl. 23, fig. 1, 10) pour le second. 
En l'état des connaissances en conséquence, ces deux 
Foraminifères semblent liés à une association microfau- 
nique caractéristique d'un domaine sud-téthysien (''dominio 
sudappenninico-dinarico e taurico" de PASSERI et ZANI- 
NETTI, en préparation), étendu, au Trias supérieur, 
sur toute la bordure septentrionale du continent africano- 
arabe. 

Dépôt du matériel : 
L'holotype et les paratypes de Miliolechina stellata, 
n. gen., n. sp., et d'Hirsutospirella pilosa, n. gen., 

n. sp., sont déposés dans la collection micropaléontolo- 

gique du Muséum d'Histoire naturelle de Genève. 
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Planche IV 

Fig. 1-7 : 

1, 3-7 : Paratypes: 2 : holotype. 

Hirsutospirella pilosa ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. 

Fig. 8,9 : Foliotortus spinosus PILLER et SENOWBARI-DARYAN, 1980 

1-9, 9 : Echantillon KD B32, Norien; 8 : Echantillon KD B 507, Norien.
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Planche V 

Fig. 1-11 
1-3, 5-7, 9-11 : Echantillon KD B32, Norien; 
4, 8 : Echantillon KD B 507, Norien. 

: Hirsutospirella pilosa ZANINETTI, CIARAPICA, CIRILLI et CADET, n. gen., n. sp. Paratypes.



   




